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Le vieux levain

Celui qui croit  au Seigneur Jésus s’abrite derrière Son 

sang, comme les Israélites en Égypte, qui avaient asper-

gé du sang du bouc ou de l’agneau de la Pâque le linteau 

et les poteaux des portes, afin d’être en sécurité. « Aussi  

notre pâque, Christ, a été sacrifiée » (1 Corinthiens 5 v.7).

C’est pourquoi, nous sommes aussi appelés célébrer la 

fête des pains sans levain, ce qui veut dire évidemment : 
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en  réaliser  la  signification  spirituelle !  « Célébrons  la  

fête ... avec des pains sans levain de sincérité et de véri-

té » (1  Corinthiens 5 v.8).

De même que les Israélites devaient ôter de leurs mai-

sons tout levain qui aurait encore été présent — « Ôtez 

le vieux levain »  (1 Corinthiens 5 v.8) —, Dieu désire que 

nous vivions dans une sainteté pratique. Puisque le Sei-

gneur Jésus est mort pour nous délivrer de nos péchés, 

pouvons-nous tolérer le moindre péché dans notre vie ?

Vivre  dans  la  justice,  juger  et  ôter  tout  ce  qui  est  du 

monde et vient de la chair : c’est une fête : car c’est ainsi 

que Dieu est glorifié, le vrai Agneau de Dieu est honoré, 

et nous en éprouvons de la joie.
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